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THEATRES
La « Bohème »

L'Opéra-Comique nous avait donné la Vie de
ôohèmé, de M. Puccini; voici que le Théâtre-Lyrique
tle la Renaissancenous offre Ia Bohème, de M. Leon-
cavallo. Les personnages de Mürger,qui ont eu tant
de succèsen librairie sous la forme du roman, qui
ensuite, grâceà Théodore Barrière, ont fait si long-
temps les beaux soirsde l'Odéon et avaient môme
récemmentpénétré jusqu'à la Comédie-Française,
envahissent maintenant les théâtres de musique. Il
n'y a que dans la vie réelle qu'on ne les rencontre

M. Leoncavallo, comme Wagner, est son propre
librettiste. Peut-être eût-il mieux fait de recourir à
la collaborationd'un écrivain dramatique. Le café
Momus, ripaille, puis discussionavec le limonadier
qui a l'audacede vouloirde l'argont la cour de la
maison de Musette, bacchanale bohème; la man-
sarde de Marcel, départ de Musette qui, comme la
Périchole, se lasse de mourir de faim la mansarde
due Rodolphe, mort de Mimi tels sont les quatre
2ableaux découpés dans'l'oeuvre de Mûrger par M.
JLeoncavallo.

Les deux premiers sont pittoresques et animés.
Le troisième est pénible on comprendque la déci-
sion de Musette afilye Marcel, mais il est mal venu,
:ne pouvant la nourrir, à lui reprocherson départ si
durement, avec de si grands airs de défenseur d'on
ne sait quelle morale outragée. Il pontifie. Il est ri-
dicule. La situation est heureusement sauvée par la
musique, qui empêche de bien entendre les paroles
ou en détourne 1 attention. Une autre erreur, très
grave, de ce livret, est que l'intérêt est concentré
pendant les trois premiersactes sur Musette, qui n'a
rien à faire au quatrième, tandis que Mimi agonise
& ¡'improviste, vers minuit moins un quart, après
voir passé presque inaperçuejusque-là.

Ventes et Adjudications

O 11lous d'angle:1°place de la Sorlionne,
Z tflilll>2 et4. 2o rue Scgnler, 15. C" et
S94m.Rev.br.33,350f.et 8,490f. M.à prix 400,OOOf.et
100,000f.A \& sr 1 ench. ch. not., le 14 nov. 1899.

Mo Derecon,notaire, 4, avenue de l'Opéra. «

Splend.occas.Avend.prc"!dépt,àmoitiépx,snp.
Proptcà Cannes,face mer,tr. b. habit.meubl.ou
non.Gdp™cla,4000n>.Franklin,110,av.y.Hugo,9àll«

oileMaisonpdHaussmann,650m.Louée 52,000f.
J)Prix8751000f.M.Perard,65,r.Montmartre,Paris«

AVIS aux capitalistes. A vendre sur les côtes
A T lu de Bretagne. Vastes terrains conflnant
ô plages magnifiques.Pays d'excursions.Vesti-
ges anciensd'unerarebeauté. Situationunique,
climat exceptionnel pouvant, même en hiver,
atre comparéà celui du Midi. Convient à Société
'pour y créer grande station balnéaire, dont le
ïucc^s certain assureraitgrosse fortune rapide.MEPETimNii'ASu
3IftTl?l de le. ordre. Gde préfecture (Ouest).-JlUiE/L Situation unique. Agencement
moderne. 65 numéros confortables. Service
d'omnibus à" tous les trains. 'l'rès belle
.clientèle de voyageurs et touristes. Affaires
justifies fr. Prix à débattre (Facilités).BAIiaDEPETITJEAN>ir«&

3.. WTO :î0Qo/oamort.Dern.an.l953..cpt.
99 85

M 855 o/o
Se

91 70J

»
,ij

éo S i/i p.' à"i00 &? îd.
106 75

Autrichiens V- hyp sept.

445..

«5 ..I
vALums50

A

xno.s uois

9980 03 O Jouissance 10 octobre 1899 .ime 9977 4 0/0 S ?'ï TUBC 4 0/0 s B. Sf§t- *ml 1 O/O 1880 Sa 02 Autrichiens X .h \n w «J CHANGE SE NEGOCIANT TROIS MOIS
102 52 te i|S || SJ SIS :a = »" «-I 40/01889.sept. fc^Tp" i?:: SS::|_ = M te*^=% i]\ 0.{8fflgii5î5{8iî8^

50 •• }Sn g 500 fr tn- Jouiss. juillet tme 1058 1051 ..1052.. 553 1 500 fr. 250 p. Jouiss. juiU.Unle S?"| Bulgare 1896oO/0..juUl.415 M.-«ni- 31 iuiU sept. 405
I 5» id. 1 CHANGE PAPIER LONG PAPIER COURT,-g,1^ fgicOMPioiBNAT. d-e^omptÈ"cpt 59450 37501235 cniiD. FONC D'AUTBICHB

ufll. cpt. 1235 l»5. Suoclois 1804 30/0. ,aTr. 96. ¡VilleedeMarseUle. 31jmU. 407 o0 405.. 23550 232 25 5 0/0 Londres.. 25 29 à 25 31 25 28 COURT
2625 ÎZ 5Mfrp-JouisI. juillet. tme 7.. 531. 1 CBKD. FONC EGYPTIEN «v. cpt. 1895 3 1/20/0 oct. loi ..| jV «de Bordeaux. nov. Barcelone.Priorité30/0.ld. 240.. 242.. id. chèque. 25 30 1/2 à 25 31 1/2

i 50 "fr.t.p.T-Jouiss. juillet tme 505 ,10.il. 710 710 ..II Erap. brésilien 4 0/0. }d. 57.5 4 0/0 Belgique..

in 5'" cnvDT "yonnAIS. •• cpt. 33 lin 675 MERIDIONAUX Jouissjuil. cpt. 169 50 675 .i i: -Argentin 5 0/0 1886.juil 4b5 V'"e do Montpellier 94 dec 49o -L ;» juiU 3n 25 5 1/2 Suisse
3/8 à 1/2D60 I: 5o"fr.ItYpH..jouiss.25sept..tmo 958 954.. 955 m «S" Z •' v M4dasascar21/2--mai 835° M Foncièresitgt:^sitoi. u 312. 31725112 Suisse d-Or

et

d-Argent

1250 80 1 BANO-TRANS.250p.-J. juill. cpt. 425. 426.. g=| ACTIONS PJ^' Dern. I gëf ACTIONS rfee Dern. I 25 Midi juillet
Commun. 1879 2 60 0/0 r.500f. sept. 476.. 475 Lerouville 500 fr. sept. 559.. 557.. |w colomb.eYHex. 80 50 Guillaume (20marcs). 24 55

5.. S" î:frD4PEVD.-EXPLÔRJA= ™ • S" -«-»«»»««»» 21 Ouest «g » «g }S::W 390.. 38950 Foncier «^O ». «, P^que6deFrance,E3eom^30/o;avance,3

so ^u9- l « |«n.«pdc.d ™iitad- «» » « feî-fîSitgî£Si-»--ïal™" ™ S?:: 4«al£tSî.*o SMï*iiL^io/o.ïmai .Autrichiens,»..»»»-,

1340.... j". B.hypoth.Espag.jttiV. 9.. Etab hs^ Oro^d i-Back.. ^0 I MoSsamedès. "•|2 Mostàganem àTlaret. oct. 428 ..I Messageriesmaritimes31/2..oct. Extérieure, »».»/»; Rio, »»»»/»»; Anaconda,

459 1. Oblig. 3 0/0 juUl.ïcpt. 13 50 BanqueMoKiàue juill. 655.. 6M.. I 110 Ane. OKiclier. min. ^»u '22:'0.. De Reers. 632 Grande-Ceinture.oct. Ï0mnibus40/0 julll. 50J 302 Extérieure
B ,»»»/»;

C,0" Anaconda,

2100 il * -OwS|:300noùvehes.Ct.c%m.S. m.
M..Dtomem.Ub«0aTr.W.. ..I •• 8^ *& *> «&

|Tramet éclair.électr.onHongrie10775
in" 45850

Voitures

135200/0.

458 50 :-5Ô -Oblig. 30/0. juil. cpt. 458.. 32 50 Gaz franc--etranr.nl ai 570 45 p. lab.Phil ppines.aoùt |ic"tf Subur 1 Band Mines. 1 orioaus 1884 id. 460.. 460.. Suez bons trentenaires.sept. l26 25 1 Vienne, 47 82. Cours à New-York:

30 745 3 est algérien 500 fr. t. p.. mai cpt. 718 60 Union des Gaz.. juiU. i0« 1070 Secteur rive gauene.. ni ouest algérien 3 0/0 sept. 437.. 30/02>série fd. • Bruxelles, 100 25.
Roubles, 216 65.650 ouESTALGBRiE»500fr.t.p.juil. cpt 30 Mines deLauriumm I. Wa fonds EmANUiiRS Ijumoers Wemmer |< piCardie-Flandresjuill. 460.. 555 ..I bons de coupons, nor. 96.. Cours à Vienne

4
0/0 6t 45 :S^Ï?.ÎÏÏ&™i«»1Sia 61 27 el fê, |'î|p£!» S: B::l lî^rfiîW* S" 3120

JL^T™ sas»:: ?::l^uà^W.-iiK-0S:%i;iB?i1K5i«»1ï!ft.V^?:iiiï:« 104
30 » ™»^(bm^tsh^rt. 60/OMMct cpt. 50 Char«eursreunis.mai 1210 1200 Jj ^rtugals 1888 41/2 OCt Il Nord belge m 1 Crédit fonc. égyptien 40/0- oct 495 25 49o .l'eS^O.OOOen 1898.
Paris, 11 octobre,deux heures. -L'allure du mar-

ché ne manque pas d'intriguer ceux qui le suivent avec
attention: Hier, tout le monde- achetait sur la paix ou
sur la guerre au Transvaal et les cours montaient.Au-
jourd'hui, l'ultimatum du gouvernement boer cause
quelque surprise et des ventes se produisent qui font
reculer la cote. Il est vrai que les événements peu-
vent maintenant se précipiter et que la Bourse envisage
comme prochaine une éventualité qu'elle paraissaitre-
léguer au second plan et comme subordonnée à la si-
tuation politique nous voulons parler du resserrement
de l'argent; les taux tendent, en effet, à renchérirà
Londres. Le chèque pourtantreste à 25

Le 3 0/0 commence à 100 45 et descend à 100 35 in-
fluencé par le comptant qui passe de 100 40 à 100 30

le 3 1/2 fait 102 55 et 102 50 à terme, et 102 30 et 102 25 au

L'Extérieureest en réaction de 75 centimes à 60 70
après 61 27 au début.

Le Portugaisperd 25 centimes, à 24 50 après 24 75.
Le Brésilien 4-0/0 débute à 57 70, recule à 57 50, d'où

il se relève à 58 pour se tenir à 57 80, en réaction de 15
centimes; le 5 0/0 varie de 65 80 à 65 60 et 65 70 contre

Les fonds turcs sont caimes la série D à 22 francs

DERNIÈRES NOUVELLES

Le conseil des ministres s'est réuni ce matin, à
l'Elysée, sous la présidence de M. Loubet.

M. Waldeck-Rousseau,président du conseil, a en-
tretenu le conseil du projet de loi qu'il prépare et
qui a pour but de compléter la loi de 1884 sur les
syndicats professionnels.Ce projet comporte deux
parties distinctes dans la première, il tend à accor-
der aux syndicats professionnels la capacité civile
et commerciale, c'est-à-dire qu'ils pourront possé-
der désormais,sous certaines conditions, et ensuite
qu'ils pourront se livrer à des entreprises commer-
ciaies et notamment soumissionnerpour l'exécution
des travaux publies.

Par la seconde partie, le projet de loi tend à éta-
Mir des sanctions en vue de faire respecter la loi de
1884, soit par les patrons, soit par les ouvriers. Ce
projet sera déposé à la rentrée sur le bureau de la
Chambre.

Le président du conseil a informé le conseil que,
d'après les avis qui lui avaient été transmis ce ma-
tin même, le travail allait reprendre immédiatement
au Creusotdans les ateliers de constructionet qu'au
20 octobre l'usine serait en état de reprendre tous
les ouvriers qui y étaient employés avant la grève.

Le ministre de la guerre a fait signer un décret
par lequel le général Kessler, commandant du
corps d'armée, est nommé membre du conseil supé-
rieur de la guerre.

Le générale de Galliffet a, d'autre part, communi-
qué au conseil le rapport qu'il avait demandé sur
1 incidentde Montéhmar.

Le sous-lieutenant de Bernardi, signalé comme
s'étant livré à une manifestation inconvenante,est
mis en retrait d'emploi.

Le ministre des affaires étrangères a fait signer
un décret par lequel les vice-consulatsde Han-Kéou
et Fou-Tchéou, en Chine, sont érigés en consulats,
en raison du développement de nos intérêts com-
merciaux dans cette région.

Le ministre de l'instructionpublique a communi-
qué au conseil les informationsqu'il venaitde re-
cevoir au sujet dé la mission Foureau-Lamy. Cette
mission, contrairementà ce qu'on a annoncé, est en
bonne santé.

Le conseil s'est entretenu de la questionde con-
vocationdes Chambres.

Avant de prendre une déterminationdéfinitive, le
président du conseil doit s'entretenir avec le prési-
dent de la commission du budget pour être fixé sur
le degré d'avancement des travaux de cette com-
mission.

Le ministre des colonies a soumis au conseil le
décret qu'il a préparé en vue de la dislocation du
Soudan et de la réorganisation de l'Afriqueocciden-
tale sur les bases que nous avons déjà indiquées.

NotrecollaborateurPierre Lalo dira ce qu'il faut
penser, en bonnedoctrinemusicale,de la partition.
Il semble qu'elle ait assez de défauts pour être
très discutée, et quelques qualités assez populaires
pour assurer à l'oeuvre, malgré tout, la faveur du
grand public.

Le directeur do la Renaissance a monté cette
Bohème avec beaucoupde soin. L'orchestre est ex-
cellent. Mmes Thévenet (Musette) et Frandaz (Mimi)
sont agréables. On a beaucoup applaudi le ténor
Leprestre en Marcel, et surtout le baryton Soula-
croix dans le rôle de Schaunard, que M. Léoncavallo
a tiré au premier plan.

« Plaisir d'amour
Le théâtre Cluny, qui pataugeait un peu depuis

quelques mois, tient cette fois un succès avec ce
Plaisir d'amour, dont l'un des auteurs, qui signe
Colias, joue brillamment, à la Comédie-Française,
les grands valets du répertoire.

Campistrel,employé d'assurances,homme au cœur
très ardent, mais très volage, s'embarque à destina-
tion du cap Horn, avec une Américaine, Maud Bor-
cheston, dont le mari, client de la compagnie, a fait
naufrage dans ces lointaines régions. Ce mari se re-
trouve, aux environsd'une île déserte où il est resté
deux ans. MaisMaud était arrivée à se croire veuve,
et Campistrelvenait précisément de l'épouser par
phonographe. C'est, parait-il, une coutume améri-
caine. Il suffit, pour être mariés, d'échanger les pa-
roles sacramentellesdevant l'instrument de M. Edi-
son. Bien entendu, l'inconstant Campistrel,dès que
Maud a comblé ses vœux, ne songe qu'à s'en débar-
rasser, et c'est avec joie qu'il la rend, après diverses
péripéties, au mari providentiellement sauvé des
tlots.

Il y a dans ce vaudevillede l'espritet de lagaieté,
quelques scènes de vraie comédie, de plaisants per-
sonnages épisodiques,et, au deuxième acte, un joli
décor, te pont d'un bateau, au milieu de l'océan,
Quelques longueurs seront aisément élaguées. L'in-

vendre belleet confortablepropriétéaux envi-
fl rons do Paris, séjour d'hiver et d'été. Prix
70,000f.S'a.àM«Agnellot,not.,ll,r.deRome,Paris«
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Locutions

Pour toutes locations et ventes, consulter le
Grand Journal officiel des Locations Ti/fen, 22,
r. des Capucines,Paris. Envoi gratuit d'un n°.«

Exploitation de terrain pour une large durée

D. Lucas et C'«, banquiers, 33,'rue Le Peletier.
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et la série C à 2215; la¡Banque ottomane fait 551 et 552.
Le Russe 3 0/0 1891 perd 30 centimes à 89 60.
La Banque de France reprend son mouvement ascen-

sionnel de 4,185 à l'ouverture, elle s'avance à 4,250, en
plus-value de 65 francs sur la clôture d'hier.

La Sosnovice, qui finissait la veille à 2,532, débute à
2,530 et réactionneà 2,480 en perte de 52francs; la Thom-
son-Houstonréactionne de 28 francs à 1,430 après 1,450;
le Suez est en moins-value de 14 francs à 3,515 après
3,520; le Gaz débuteà 1,148 recule à 1,130 pour se relever
à 1,150, contre 1,158 clôture de la précédente séance; la
Compagnie générale de traction fait 286 et 285, et l'Ou-
ral- Volga 635 après 640; les Métaux sont à 285 et la So-
ciété générale électrique et industrielle est à 593.

Le Rio-Tinto, très mouvementé,débute à 1,214, s'a-
vance à 1,220, d'où il recule à 1,196 pour se tenir à 1,200;
la Tharsis est en nouvelleavance à 220 et 219; le Cape
Copper varie de 113 à 108 et 111.

Le marché des mines d'or est l'objet d'offres nom-
breuses Robinson,213 et 209; Eastrand, 146 et 141;
Goldflelds, 153 et 148 Rand mines, 810 et 788 Gel-
denhuis, 156 et 151 Geldenhuis deep, 220 et 219
Ferreira, 510 et 505 Village, 196 et 195 Simmer, 132
et 128; Lancaster, 64 et 62; May Cotisolidated, 104 et
102 Chartered, 66 à 62 50 et 64 Moçambique, 57 et 56

Ce décretest admis en principe et sera signé pro-
chainement.

LES AFFAIRES DU TRANSVAAL

(Service particulier du ©emjj})

Londres, 11 octobre, 4 h., soir.
Des avis particuliers de Capetown démentent

que les relations se soient améliorées entre le mi-
nistère afrikanderet le haut commissairebritanni-
que, sir Alfred Milner.

La Saint-James Gazetle se fait télégraphier de Ca-
petown que l'on attend avec une vive anxiété de
voir uelleattitude prendra le ministère afrikander
aussitôt l'ouverture des hostilités. D'après l'organe
de M. Chamberlain.M. Schreiner et ses collègues
auraient l'intention de démissionner il ajoute néan-
moins que ce bruit n'est pas confirmé.

D'après des informations particulières prises au
Colonial office, cette solution est vivement désirée,
mais on n'ose même pas espérer qu'elle se réalisera.
On est persuadé que le ministère Schreineret tout
le parti afrikander du Parlement et de la colonie
soutiendrontouvertement, probablement les armes
à la main, les deux républiques sœurs.

On remarque dans le camp transvaalien tous les
mouvements qui indiquent une entrée en campagne
immédiate.

Le général Joubert a donné à tous les camps
boers l'ordre de se tenir prêts à marcher au premier

La population de la Nataliea été avertie de l'ulti-
matum par un avis du gouverneur.

LA HAUTE COUR

Ce matin, M. de Sabran-Pontevès a été inter-
rogé par M. Bérenger. L'interrogatoire, commencé
à neuf heures, s'est terminé à midi et demi.

M. de Sabran a protesté d'abord sur trois points
1° question des scellés hors la présence des incul-
pés 2° perquisitions faites chez lui en Indre-et-
Loire alors qu'il était déjàarrêté sans qu'on l'ait mis
à même d'y assister ou de s'y faire représenter;
3° défaut de la communication de la procéduredes
interrogatoiresprécédemmentrecueillis.

L'inculpé a déclaré que lorsqu'ilaurait reçu satis-
faction il répondrait.

M. Bérenger a néanmoins posé toutes ses ques-
tions, mais sans recevoir de réponse.

L'interrogatoire a pris fin alors.
M. Bérenger a permis à M. de Sabran-Pontevès

de déjeuner dans sa cellule avec son défenseur, Me
Bertier de Vauplane.

A une heure et demie, M. de SabransPnntevft» a
été reconduità la prisor. de la Santt.

terprétation est bonne. Les artistesde Cluny ont su
profiter des indicationsqu'a dû leur donner leur au-
teur et éminent confrère, M. Colias.

Ce soir, mercredi
A la Comédie-Française, il huit heures un quart,

pour les débuts de M. Dessonnes,reprisede Froufrou,
pièce en cinq actes, en prose, de H. Meilhac et M. L.
Halévy.

En voici la distribution
MM. de Féraudy, Brigard Georges Berr, Pitou; Ra-

phaël Duflos, Henri de Sartorys; Louis Delaunay, lo
baron de Cambri; Dessonnes, Paul de Valréas; Mmes
Lara, Gilberte Bertiny, la baronne de Cambri; Lynnès,
la gouvernante Marie Leconte, Louise; Géniat, Pau-
line la petite Juliette, Georges de Sartorys.

A la Gaîté,*début de M. Gogny, de l'Opéra-Comique,
dans le rôle de Contran des Mousquetairesau couvent,

A la Comédie-Française, le second début de M-
Dessonnes le premier a lieu ce soir par le rôle de
Valréas, dans Froufrou seraeffectué dans On ne ba-
dine pas avec l'amour, par le rôle de Perdican.

A cotte occasion, Mlle Bartet reprendra le rôle de
Camille. M. de Féraudv jouera pour la première fois
celui du baron. MM. Leloir et Pierre Laugier joueront
ceux de Blasius et de Bridaine, et Mlle Muller conser-
vera celui de Rosette.

Le théâtre des Bouffes-Parisiens annonce ta re-
prise de Véronique, le grand succès de la saison/der-
nières.

Demain jeudi, reprise du charmant opéra comique;
d'André Messager,avec les mêmes interprètes qu'à la:
création.

L'administration des concerts Colonne nous prie
d'annoncerqu'un concours pour une place de cor et
une place de trombone aura lieu lundi. 16 du courant,à
dix heures et demie du matin, au théâtre du Châtelet.
Entrée, avenue Victoria, 15 bis.

Les inscriptions sont reçues au siège de l'Association
artistique,d3, ruo do Berlin, tous les jours, de neuf
heures à onze heures et de deux heures a cinq heures.

Que faut-il pour attirer le public et lui plaire?
Cette question, qui parait si difficile à résoudre, a été
un jeu d'enfants pour la direction du Combatnaval.

Cessions de fonds

BRIQUETERIE
Banlieuede Paris

Comprenantimportant matériel

Prix modéré. Facilités.Concoursdu cédant

COPIM FACILE

IIAXOL, 14, rue Rougemont.

Albéric Lagogué, Noyers (Nièvre).

Industrie à facon
Maison existant depuis20 ans.

Belle installation. Cheval. Voiture.

Gauthier, 26, boulevard Poissonnière.

POUR FABRIQUEDE CACAOET CHOCOLAT

Un directeur de fabrique expérimenté et ca-
pable sous tous les rapports, connaissant bien
la fabrication et en même temps la partie com-
merciale. Les offres, sur lesquelles on obser-
vera la plus grande discrétion, doivent donner
des détails exacts sur l'expérience, l'âge et les
prétentions de salaire et être adressées à M.
J. Lane Dcusham, Chairman, the Mazawatter
Tea Company, Limited, 49 et 51, Eastcheap,
London E. C.

LÉGATION DU CHILI
18 et rne Pierre-Charron

Les personnes ou compagnies qui pourraient
avoir intérêt à se charger de la construction

des égouts de la ville de Coneepcion (Chili)
pourront consulter les antécédents de cette ;if-
fairo à la Légationdu Chili, de 2 à 4 heures,
tous les jours jusqu'au novembre prochain.· 1"0 sur MAISONS,NU PROPRIETES

etc. (à l'insu de l'usufruitier).

%Ei **r!a 1&Hla{fa!lialalà 1 ilIreÏHWf'iiw UN IMOtS À L'ESSAI GRATUITEMENT SUR DEMANDE I sa. Sue Xaffitte PARIS. l Bureauxde Pote SSSBlPAR«l«

cours • Au COMPTANT

Transvaal consolidated land, 42 et 41; Randfontein,
67 et 62; Société Goerz et Cie, 61 et 57 50.

La De Beers, qui clôturait la veille à 658, débute à 650
et recule à 630, perdant 28 francs.

Trois heures. Le marché reste lourd.
3 heures 30 (derniers cours). 3 0/0, 100 40

Brésil 5 0/0, 65 60. Cape Copper, 111 Tharsis,
218 De Beers. 632 Ferreira. 500 Robin-
son, 210 East Rand. 142 Chartered. 63 75.
Goldfled, 148 50. Moçambique, 55 25. Randfontein,
62 50. Simmer. 130 50. Randmines. 789 »». Lan-
caster. 62 »•>. Village, 195 »». Geldenhuis, 154 »».–
May, 101 »».

INFORMATIONSFINANCIÈRES
Voici les variations de la situation mensuelle du

Crédit industriel arrêtée au 30 septembre dernier et
comparée avec la précédente

Fondsdispon. dans les banques 6.915.177- liSS1fS9i^
PortefeuillecommercialReportes 21.553.197 + 3.645.654
Portefeuilletitres. 5.442.693 + 45.571Avances. 19.055.840– 343.636
Comptescourants débiteurs. 17.915.642– 410.851
Frais généraux (sem. en cours) 469.253 + 27.393

La commission d'instruction

La commissiond'instructionde la HauteCour s'est
réunie à trois heures pourexaminer

1° Les mémoiresque les avocats lui ont adressés;
2° Les demandes de mise en liberté provisoire

pour MM. de Monicourt et de Chevilly;
3° La connexité de l'affaire Maillard-Susiniavec

celle du complot;
4° Le dossier Grosjean-Melcot.
La commissionest au grand complet.
Elle comprend, outre le président M. Bérenger,

les trois assesseurs MM. Chovot, Cazot et Cordelet,
le secrétaire M. Morellet et MM. Dusolier, Develle,
Franck Chauveau, Tillaye.

La séance sera très longue.
Le premier des mémoires adressé à là commis-

sion d'instruction émane des avocats des inculpés
royalistes et antisémites.

Leurs revendications portent sur les points sui-
vants

1° Conseil de défense de chaque inculpé
2° Assistancedu conseil aux interrogatoires
3° Dossier à communiquer au conseil de défense, et

notamment communicationdes scellés
Durée de la communication.

Ces divers points sont examinéslonguement dans
le mémoire dont voici les conclusions

Plaise à la commission de la Haute Cour,
Dire et juger
1° Que la loi ne limite pas le nombre des avocats

dont un inculpéjuge utile de former son conseil. de. dé-
fense;

2° Que le conseil de défenseest indivisibleet quel'en-
semble du conseil a le droit d'assister aux interroga-
toires et confrontations

3° Que les pièces du dossier doivent être communi-
quées au conseil de défense, sans aucune restriction ni
réserve, y compris notamment les pièces sous scellés,
ouverts ou couverts, utilisés ou non au jour de la pour-
suite,. par suite, dire que ces pièces ne pourront être
restituées qu'après l'arrêt qui statuera définitivement
sur la poursuite, sauf consentementà la fois de la dé-
fense et de l'accusation

4° Que chaque inculpé a droit à une communication
individuelle de vingt-quatre heures de l'ensemble du
dassier:

Donner acte aux inculpés
1° De ce que les communications qui ont été faites

ont été incomplètes en ce qu'elles ne comprenaientpas
la plus rande partie des pièces sous scellés, ni le dos-
sier de 1 affaire Maillard-Susini, ni le dossier de l'affaire
de Christiani;

2° De ce, que cetté communication n'a pas été faite
pendant la duréeprescritepar la loi;

3° De ce que la composition du conseil de chaque in-
culpé a été limitée à deux avocats.;

4° De ce qu'un seul des avocats composant chacun
des conseilsde défense a été admis aux interrogatoires.

En conséquence
Dire et juger que les interrogatoires déjà subis sont

nuis et qu'il ne sera procédé à de nouveaux interroga-
foires qu'après qu'une communicationintégrale du dos-

5 sjatî réserve tout Ce OUI est

En effet, à chaque représentation, c'est devant une
vraie foule qu'évoluent et combattent les cuirassés,
torpilleurs, sous-marins qui composent la flotte de la
porte des Ternes. Matinée les mardis, jeudis, samedis
et dimanches.

SPECTACLESDU MERCREDI 11 OCTOBRE
'Opéra.8 8 h., Lohengriri.– Jeudi,relâche.
Français. 8 h. 1/4. Froufrou.
Opéra-Com.8 h. Daphnis etChloB. La Vie de

Odéon.8 h. 1/2. La Visite. Ma Brul
Vaudeville. 8 h. 3/4. La Bonne Hôtesse.
Variétés. 8h. »/». Nuit d'été.-Le vieux Marcheur.
Gaité.8h. 112. Les Mousquetairesau couvent.
Porte-St-Martin.h. »/ La Dame de Monsoreau.
Lyrique-Renaissance.8h. 1/2. Si j'étais roi.
Pal.-Hoyal. 81/4.- Le Secret de la cafetière. La Mouche.
Ambigu.8 h. 1/2. Cogne-Dur.
Nouveautés. 8 h. 3/4. La Dame de chez Maxim.
Th. Antoine. 8h. 1/2. L'Avenir. Les Gaietés de l'es-

cadron.
Bouffes.8 h. 3/4.– La Demoiselle aux camélias.
Cluny. 8 h. 1/2. Express-Union. Plaisir d'amour.
Déjazet. 8h. 1/2. Gymnastiqueen chambre. Le Roi Koko.
Th. de la République.8 h. 1/2- L'Auvergnate.
Olymma. 8h. 1/2.– Les Mihe et une nuits (ballet).
Cigaie'. Tél. 407-60.– A 9 h.. A la Cigale, général! revue.
Cas. de Paris.81/2.LeTzigane.Od. Valéry- Welgh Miller.
Fol.-Bergere. 8 h. 1/2. Les GrandesCourtisanes.
Parisiana.81/2.T. 156-70.Client sérieux. Mealy.Thibaud.
Nouv.-Cirque.8 h. 1/2. Le Plongeur météore.
Cirq. d'Hiver. 8h. 1/2.– Les Lutteuses.-Dansecosaque.
llus.Grévin.Marchandà Fachoda.Coul.Opéra.Or. dames.
Pal. de Glace (Ch.-Elysées). Patinage sur vraie glace.
Th. GéantColumbialP'»Maillott. 9h. L'Orient, B. Kiralfy.
Combat naval (Ple des Ternes). Tous les soirs, 8 h. 1/2.

Jeudi, dimancheot fètes, matinées, 3h.- 25 cuirassés.
Grands Magasins Dufayel. de 2 à 6 h.Attractionsvariées.

SPECTACLES DU JEUDI 12 OCTOBRE
Opéra. Relâche. Vendredi,8 h., Salammbô.
Français. 8 h. 1/2. Maitre Guérin.
Opéra-Com. 8 h. 1/4. Cendrillon.
Lyrique-Renaissance. 8 h. 1/2. –La Bohème.

(Les autres spectaclescomme mercredi)

Avis divers

DIRECTEUR DOIAÏVDÉ

GOIYMEMEIW ÉGYPTIEN

MM. les porteurs de titres de la Dette égyp-
tienne privilégiéo 3 1/3 O/O sont informés
que le coupon échéant le 16 octobre 1899 sera
payé, à partir de cette date, au change de 25 20
par liv. st., soit 8 fr. 82, aux caisses du Crédit
lyonnais.

MINES D'OR, CUIVRE

et autres. Les porteurs de titres ont un Inté-
rêt urgent à écrire à M. Desombres, 10, rue
Richelieu.

CUBAN LINE
S'r CAYO-CARGO, départ vers 25 octobre, pour
San-Juan (Porto-Rico), la Havane, Cienfuegos.
S'adr.àLangstair,KhrenbergotPollaU,àParis.

I A A pfr. garantis par marchandises de-00.0 Il
mandés pour affaire rapport' 10 à

20 0/0 nets. Commanditeou association. Office
commercial,28, boulevard Sébastopol, Paris.

S» BANQUE FRANÇAISE.

ip- i&% S 4»"5S'« iSS s»»T»T<rs55Esr«si»contre

Comptes de dépôts 71.665.469– 311.985
Comptescourants créditeurs.. 49.013.364 + 5.251.365
Profits et pertes (sem. en cours) 928.912 + 329.994

Le Havre. 11 heures. Laines (à terme). Marché
soutenu. Ventes 50 balles.

Courant 198 déc. 192 50; fév. 189 50.
Le Havre, midi. Cotons (à terme). Acheteurs

et vendeurs. Ventes 900 balles.
Courant 45 1/8; nov. 45 déc. 44 3/4; 1900

U 5 8: fév. 44 5/8; mars 44 avril 44 5/8; mai 44 5/8; juin
44 5/8; juillet 44 5/8: août 44 5/8: sept;44 5/8: oett. »» »».

Cafés(à termei.- Irréguliers. Ventes 5,000 sacs.
Courant 33 nov. 32 25: déc. 33 50: janv. 1900 33 75;

fév. 34 »»: mars 34 25: avril 34 50; mai 34 75; juin 35
juillet 35 25: août 35 50; sept. 35 75; octobre

Le Havre. 1 h. 50. Cotons disponib. Calmes.
Ventes 372 balles.

Cafés disponibles. Calmes. On a vendu200 sacs
Cayes à 38 fr.

Terme. Rapproché hausso 25; éloigné inchangé
sur 1a cote de ce matin.

On a vendu 11.000 sacs depuis la précédentedépêche.
Le Havre. Cafés (à terme). Clôture de 3 heures.

Irréguliers. Ventes 16,000 sacs.

parvenu à la,connaissance des magistratsinstructeurs
avant le moment même de l'interrogatoire, aura été
faite pendant la durée prescrite par la loi, en présence
de tous les avocats du conseil de défense de l'inculpé
interrogé.

Le deuxièmemémoire, émanant des mêmes avo-
cats, a spécialementpour but de demanderà la com-
mission d'instructionde la Haute Cour de justice de
décider qu'avant de procéderà un interrogatoire, le
magistrat instructeur doit, conformément aux ter-
mes de l'article 10 de la loi du 8 décembre 1897,
mettre, la veille, à la dispositiondu conseil de l'in-
culpé, toute la procédure, ce qui comprend notam-
ment les « interrogatoires de tous les inculpés pré-
cédemment interrogés ».

Ce mémoireconclut ainsi:
Ce n'est pas sans raison que la loi a exigé la commu-

nication de la procédure la veille de l'interrogatoire.
Non seulement il faut que le conseil en prenne con-
naissance, mais encore voie son client, en confère avec
lui et lui donne tels avis que lui inspirera la connais-
sance qu'il a prise de l'affaire.

Or, avec le système de lecture proposépar M. le pré-
sident Bérenger, quand et comment le client et son
conseil pourraient-ils se concerter,puisque tous deux
sont dans le cabinet du magistrat instructeur,et qu'à
la lecture succèdesans interruption l'interrogatoire?

Le législateur a donc sagement agi en imposant la
communication du dossier la veille de l'interrogatoire.

La commissionde la Haute Cour ne saurait déroger
à une règle aussi absolue, aussi légitime.

C'est là une sauvegarde pour les inculpés,et il faut
que ce sentiment soit bienprofond chez eux pour qu'ils
en exigent le respect au risque même de prolonger
:leur prison préventive.

Au surplus, M. le président de la commissiond'in-
struction de la Haute Cour a bien voulu lui-même re-
connaître le bien fondé de cette réclamation devant M.
de Fréchencourt et ses conseils,en leur déclarant quil
recommenceraitlesinterrogatoires.

La commissionde la Haute Cour partagera, nous en
avons la conviction, l'avis de son président sur ce
point.

Un mémoire a été déposé par M" Hornsbostel et
Lagache au nom de leur client, M. Ballière.

On se souvient qu'au lendemainde son interroga-
toire du 30 septembre, M. Ballière écrivit à ses dé-
fenseurs pour les prier de réclamer en son nom le
traitementdes prévenus politiques.

La réclamation n'ayant pas été accueillie, il sai-
sissait,quelquesjours après, le syndicat de la presse
parisienne de l'incident.

Aujourd'hui,ses défenseurs, MM. Louis Lagache
et Hornbostel,saisissent la commission d'instruc-
tion de la question et ont déposé un long mémoire
pour soutenir les prétentions de leur client.

Signalons parmi les arguments de texte deux or-
dresdu jour votés, l'un, le 6 décembre1890 par le
Conseil municipal d6 la Seine et ainsi'conçu

Le Conseil délibère « L'administration est invitée à
s'entendre avant la fin de l'année avec l'Etat pour l'a-
ménagement d'un immeuble départemental déstiné à
recevoir exclusivementles détenus politiques et à les
soustraire à un raeime inacceptable.

BULLETIN COMMERCIAL

'• Marseille, 10 octobre.
Graines oléagineuses. Vendu 3,000 qx sésames

Chine embarq. nov.-janv. à 3125, 700 qx sésames Tar-
sous flotte

Laines.- Vendu 25 ballesAngoraOS à 82 50; il balles
Mogador lavée à 132 50.

Blés. Marchénul. Importations 65,555 qx.
Bordeaux, 11 octobre.

Blés, De pays 18 fr. à 18 25 les 100 kil. en gare
de départ.

Farmes. Marques à cylindre supérieures dispon.
28 fr.: dito premières marques 27 fr. à 27 25; meules
premières marques 25 50 a 26 fr. les 100 kil.

Londres, 10 octobre.
Changes Bombay 1 sh. 4 1/8 den.; Calcutta1 sh.

4 1/8 den.; Singapour et Penang 1 sh. 11 1/2 den.;
Hong-Kong 1 sh. 1113/16 d.; Shanghai2 sh. 7 3/4 den.;
Yokohama2 sh. 7 3/4 den.; Valparaiso15 7/16 den.

New-York, 10 octobre.
Changes: sur Paris 5 24 1/4; sur Londres 4 82

sur Berlin 941/8.
Blés.- Roux d'hiver: déc. 76 518, baisse 1/2; mai

80 baisse 1/8.
Cotons. Recettes 60,000 balles contre 75,000 balles

l'an dernier.Total des 4 jrs: 158.000 balles contre 212.000
l'an dernier. Middling Upland 71/4, baisse Ventes
1,000 balles. Marché calme.

Futurs: courant 6 90; déc. 6 99; fév.' 7 07. Marché
à peine soutenu.Cafés Rio fair n° 7 futurs cour. 4 50: déc.
fév. 4 85. Ventes 15,250 sacs. Marché soutenu.

New-Orléans. 10 octobre.
Cotons Middling 6 15/16, inchangé. Marché calme.

Ventes 2,800 balles.
Futurs: courant 6 63; déc. 6 73: fév. 6 82. Marché

soutenu.
Chicago, 10 octobre.

Blés roux d'hiver: décembre 72 1/4, baisse 1/2; mai
75 1/4, baisse 1/2.

Rio, 10 octobre.
Cafés, Recettes: 13,000 sacs. Marché soutenu.

Stock: 312,000 sacs. Rio no 7, 7,425 reis, hausse 200.

Négociantcoté ayant banquierferaitéchangede
signre ou compte àl/2.S'a.Moreau,37,rGreneta»

Dosillonmagn.àassoc.oucomm.disp.de50,000pr
rdon.ext.àimp.indust.enpl.activ.C.V.16,bur.&.o

nlacement8 O/O garantis. Augmentationdi-
vidende et hausse certaine. Courrier do

Franceet d' Amérique, 67, rue de Provence.

plus froide. 10'; la meilleure pour la consommation Ig
d domicile contre les MALADIES du FOIE, de l'ESTOMAC
et des REINS.DIABETE,GRAVELLE,GOUTTE, ALBUMINURIE.

Prix: 20 fr la Caisse de 60 Litres Vichy. S
Urruu ln bnuidiiupnpfiéUireN.LARBAUO-S'-YORRE

PAVILLONPRUNELLE, VICIfY H
NOTA.- Avoirsoitidebien spéeiflerlenomiîcH

la Sourceafind 'éviterLES SUBSTITUTIONS que l'on
pourrait faireaveclesiiontslji-HB&VDeia'-YORREm
DltPOT CUEZ LKB FHA&UACtEHIKT MAKCIIANDIl'*KAUX UINBRAI.CS. B

Vt flkl.V'RnH'M Hou doter un Entant, domanderleiTarife do la C" d'Assurances le
QRESHAM,établie OJ7foi a PARIS,30, Rue de Provence.

Courant33 25; nov. 33 50; déc. 33 75: janv. 1900 34 Il.;
fév. 34 25; mars 34 50; avril 34 75; mai 35 juin 35 25;
juillet 35 50; août 35 75; sept. 36 octobre

Roubaix. Laines, Qualité peigné de fabrique
(type réduct.). Cour. 6 05 nov. 6 07 1/2; janv.
6 mars 6 10 Ventes 40.000 kil.

Londres. Métaux. Cuivre compt. 76 liv. 6 sh.
8 den.; à trois mois 76 liv. 6 sh. 8 den.; étain comp-
tant 146 liv. M sh. » den.; à trois mois 146 liv. » sh. » den.;
zinc compt 22 liv. 7 sh. 6; plomb cpt 16 liv. 15 sh. Il.. d.

Liverpool, midi., Cotons disponibles. Calmes.
Ventes prob. 8,000balles. Import. 838 balles.

Liverpool. 1 h. 20. Cotons disponibles Prix
plus faciles. Ventes 8.000 balles Amérique.
_Futurs, Vendeurs.Baisse 4 1/2/64.

Blés (77/75 à l'hectolitre)les 100 kit. net comptant.
Courant 18 75 à nov. 19 »» à 19 25; nov.-dée. 19 25
àv»» »»; 4 de nov. 19 25 à 19 50; 4 prem. 19 75 à Il. »».
Circul.: Liquid.: 24,750.

Farines (Fleurde Paris, les 100 kil. nets, sans esc,).-
Cour. 24 50 à 24 75; nov. 25' à •>» uN; nov.-déc. 25 25
à 25 Il)); 4 de nov. 25 25 à 25 50; 4 prem. 25 75 à 26
Circul.: 10.800. Liauid.: »». Farines de Corbeil: 28 fr.

Avoines(100 kil. cpts. esc.; poids 45 à 47 k, à l'hect.).

L'autre, voté parle Conseil général le 9 décembre,
déclare

Les condamnés politiques sont soumis à Sainte-Pé-
lagie à des vexations auxquelles,sous l'empire même,
et d'après leurs déclarations, les républicains condam-
nés n étaient pas exposés.

Enfin, les défenseurs citent le mot de M. de Fal-
loux, qui déclarait la même époque, étant ministre
de la justice, que les politiques devaient être con-
sidérés plutôt comme des officiers aux arrêts que
comme des prisonniers ».

Mo Hornsbostela adressé la lettre suivante à la
commissiond'instruction de la Haute Cour:

Accusé politique, mon client Ballière réclame seule-
ment le droit d'être traité en détenu politique. Tout
autre incident soulevé serait une perte de temps de-
vant des juges réunis, non pour appliquer les lois,
mais pour exécuter les ordres du gouvernement.

Le sincère respect que jo professepour quelques-uns
d'entre vous et pour votre président, dont le passé fut
si libéral et l'attitude si courageuse contre les lois des
majorités sectaires, m'imposecependant le devoir per-
sonnel de vous rappeler mes protestations en ce qui
concerne

a) la présence de deux avocats aux interrogatoires;
b) la nullité de l'interrogatoire de Ballière du 30 sep-

tembre 1899 fait contrairement à la loi de 1897;
c) le versement aux débats des pièces saisies dans le

cours des perquisitions.
Mon confrère Godefroy disait dans sa lettre récente

que les procédésactuels faisaient à la Républiqueplus
de tort que tous les complots.

Républicains,prêts à lutter contre ceux que vous im-
proviseznos complices' j'espère que vous ne donnerez
point un pareil gage aux partisans de la monarchie.

Vous pouvez demain, juger souveraiment et sans ap-
pel, si ce n'est devant l'opinion.

Ou,suivantles prévisions générales, passer outre à
nos protestations et mettre en pratique l'axiome « En
politique il n'y a pas de justice.

Ou. suivant mon espoir, appliquer les lois et démon-
trer que, malgré les ordres reçus, vous êtes libres et
indépendants.

Ce n'est pas l'honneur de Ballière que vous jugerez
demain dans la salle de votre conseil, c'est le vôtre. Ce
n'est pas lui qui sortira diminué de vos délibérations,
c'est vous qui en sortirez politiciens déshonorés ou in-
tègres magistrats.

Me CésarCaire a adresséà la commissiond'instruc-
tion une demande de miso en liberté provisoirepour
son client, M. de Monicourt.

Voici le texte de la demande de mise en liberté
provisoire adressée par M. de Monicourt

J'ai l'honneur de solliciter de votre haute bienveil-
lance ma mise en liberté.

Le 12 août, jour de mon arrestation, je souffraisd'un
accès de rhumatisme, ainsi qu'en fait foi une déclara-
tion de médecinjointe au procès-verbal de perquisi-

Mon état de santé ne s'est pas amélioré,mais par dé-
férence envers la Haute Cour de justice, j'ai attendu
pour demanderma mise en libertéd'avoir été interrogé
par votre commissiond'instruction.Au lcudemainde cet interrogatoire et après soixante

fours de détention préventive. Vai l'honneurde vous

Change;7 13/32 ou reis par franc,inchangé.

CaféB". Recettes 24.000sacs, Marché ferme.
qoodaverapre:6,600reis,inchangé.Stock: 998,000sac8.

Fourrages. La Chapelle, 10 octobre.
160 voitures de pailles et 40 de fourrages formant

73.945 bottes de pailles et 19,315 de fourrages. Apgort6
élevés, mais demandessuivies et cours très fermes; la
majorité est composée de grosses voiturea les ache-
teurs éloignés s'en vont sans marchandises;la con-
sommationa des stocks restreintsqu'il faut combler.

1 m rrtii Ç>« ntA Se ntA

Paille 28 à 30 26 à
de seigle. 32 34 30 32 28
d'avoine. 24 26 22 2iFoin. 48 50 46 48Luzerne. 50 52 50 46 48Regain. 45 4t 43

(Les 100 bottes de 5 kilos, bonifleation4 0/0)
Le tout rendu dans paris, au aomiciio ae i aciieieur.

frais de camionnageet droits d'entrée compris: 6 fr.
pour foins et fourrages secs, 2 fr. 40 pour pailles.Pour
boire 1 fr. par 100 bottes.

FOURRAGES ET PAILLES (TOUTES GARES DE PARIS)
Arrivages du 27 septembreau 3 octobre

345 wagons de pailles et 268 de fourrages formant
207,600 bottes de pailles et 160,800 de fourrages. Les
offres sont très modéréeset les besoins plutôt suivis;
les travaux des champs sont menés activement la cul-
ture profite du temps vraiment exceptionnel que nous
avons; les cours sont très,fermes.

qtô 20 qté Se qté

20à22
,de seigle (industrie), 34 36 32

(commerce).. 26 28 2Gd'avoine. 22 18 20
Foin 39 41 37 39 35Luzerne. 41 43 39 41 37 39
1 Regain. 32 30
(Droits d'octroiet camionnage à la charge de l'acheteur).

f

le Sçjitps est en vente à Londres à la
Librairie Française, 18, Wardour street;
à la Librairie Moderne,7, New Coventry
street. -20 centimes le numéros.

S'il y a un numéro du petit 8rmp8,il doit
être délivré gratuitementà l'acheteur.

O n H Sonrce du prince do Condé.S P A
Ferrugineuse,sauver.contrel'anémico

ICheztouileiPliarmtoiaritet Marchand! d'Etux Minéral».ou 6cr- ln8lit- EMANUEL. 25 Ans orUUbliluUIlFrxtiqui.-5S. Rue Orenéts. PABIt

Cour. 16 75 à »» »»; nov. 16 75 à 17 »»; nov.-déc. 17 »»
à 17 25; 4 de nov. 17 à 17 25; 4 prem. 17 25 à 17 50.
Circ.:> ». Liquid.:750.

Seigles (69/72 kilos, les 100 kil. net comptant).
Courant 14 »» à 14 25; nov. 14 »p à 14 25; nov.-dée.
14 »» à 14 25; 4de nov; 14 »» à 14 25; 4 prem. 14 25 à 14 50.

Huiles (100 kilosfût compris). Lin (escompte 2 0/0):
Disp. 55 à 55 50: courant 54 25 à 54 75; nov. 54 25 à
54 75: nov.-dée. 54 à 54 50; 4 prem. 54 p» à 54 50; 4 de
mai 53 »» à 53 50. Cire.: »»,»»». Liquid. Colza
(esc. 1 0/0). Dispon. 53 50 à 54 »u; courant 53 50 à 54 »»;
nov. 53 75 à 54 25; nov.-déc. 54 p» à 54 25; 4 prem.
55 25 à )» )»; 4 de mai 56 »» à »» N». Cire.: 40,000. Liq. »».

Esprits (3/6 Nord fin 90 degrés, l'h°"t,. nu, esc. 2 0/0).
Courant 36 25 à 36 50; nov. 36 75 nov.-déc. 36 75 à
37 »»; 4 prem. 37 25 à 37 75; 4 de mai à 38 25.
Stock: 29,075 pipes. Circ.: 1,300.

Sucres (blanc.n0 3, les 100 kil. net, esc. 1/4 0/0).
Courant 27 621/2 et 27 75 nov. 28 87 1/2 et 2-8
4 d'oct. 28 »n et 28 12 1/2; 4 de janv. 28 75 et u»
4 de mars 29 25 et »» dito roux 880 27 et 27 50;
dito raffinés 103 et 103 50. Circul.: 18,300. Liquid.: »,»:

Paris, C. PAMSET. imp.-gérant, 5, boulev.des Italiens.

adresserma demande, en vous assurant que je n'ai ja-
mais eu l'intention de me soustraire a la justice de moL,
pays et que je me ferai un point d'honneur de me tenii
continuellementà sa disposition.

Le généralBrugère, gouverneur militaire de Pa,
ris, s'est rendu ce matin à Versaillespour visiter les,
casernements de la garnison; Il rentrera à six heu-
res à Paris.

Cannes, 11 octobre.
Les dégâts occasionnéspar les incendies de l'Esterel

sont évalués à plus d'un million. Le conseil général du
Var a émis un vœu tendant à obtenir les secours da
l'Etat pour venir en aide aux sinistrés.

Bourse de commerce (Halle au blé)

L'assistance est moins forte, la culture peu représe».
tée, les offres faibles et les prix demandés très fermes,
pour les blés roux de l'Ouest, de l'Aisne, de la Somme
pesant de 76 à 77 kilogs on tenait 18 50 Paris, par con-
tre, les blés roux du Centre sont tenus 19; le poidt
spécifique varie de 78 à 80 kilos. Les demandes sont
restreintespour la fermeté.

Les blés roux varient donc de 18 50 à 19 selon les ré
gions les bigarrés valent de 18 75 à 1925; les blanct
de 19 à 19 50. Les offres en avoines sont plus fortes,
toutefois les prix restent bien tenus; blanches, 16
16 25 rouges, 16 25 à 16 50; grises, 16 50 à 16 75 noi-
res, 16 75 à 17 50..

Les seigles sont très fermes demandés à 14 tenus n
14 25; les sarrasins disponibles16 50, à livrer 15 50; les:
orges varient de 17 à 17 50 pour la mouture, pour lE
brasserie vont jusqu'à 21 fr.; les escourgeonsvalent df,
17 50 à 18; les petits blés de 10 à 15 fr.

Dernière heure. Les affairesen blés de bonne qua
lité sont difficiles, les acheteurs se rejetant sur les sor-
tes ordinaires, les prix sont tenus très fermes sans coa-
cessions pour les blés du Centre.

LA COMÈTE JACOBIHI. Sur la foi d'une éphéméride
incomplète reçue, vendredi dernier, par 1 Observa-
toire de Paris, plusieurs journaux ont annoncé que
la comète Jacobini rencontrerait prochainement la
terre. Nous nous étions abstenus de discuter les
conclusions sensationnelles qu'on en avait tirées.
Une éphéméride plus complète reçue aujourd'hut
et venant de Berlin où elle a été calculée par
M. Mœller apprend que cette assertion n'avait au,
cune base.

Cet astre passera loin du globe que nous habi-
tons: La courbe réelle n'a aucun rapport avec celle
qui avait été déduite d'un nombre insuffisant d'ob-
servations.

La comète est très faible, ce qui empêche delà-
percevoir si cen'est avec.un ciel très pur. Une belle
observation,faite à Besançon,a été communiquéeè
l'Académie des sciences, dans sa dernièreséance
par M. Lœwy.


